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	Ma cosa c’entra ? 

	Dei pazzi ne abbiamo un sacco. 

	Anch’io sono pazzo.

	 

	Louis Althusser, La crise du marxisme.

	Interview de la RAI, Rome, 30 avril 1980.

	 

	…

	 

	J’appuie mes deux pouces dans le creux de la chair qui borde le haut du sternum et, appuyant, je rejoins lentement, un pouce vers la droite un pouce vers la gauche en biais, la zone plus dure au-dessous des oreilles. Je masse en V. Je ressens une grande fatigue musculaire dans mes avant-bras : je sais, masser me fait toujours mal aux avant-bras. Le visage d’Hélène est immobile et serein, ses yeux ouverts fixent le plafond. Et soudain je suis frappé de terreur : ses yeux sont interminablement fixes et surtout voici qu’un bref bout de langue repose, insolite et paisible, entre ses dents et ses lèvres. Certes j’ai déjà vu des morts, mais de ma vie je n’ai vu le visage d’une étranglée. Et pourtant je sais que c’est une étranglée. Mais comment ? Je me redresse et hurle : j’ai étranglé Hélène !
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